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Pas touche à nos congés ! 
 

La nouvelle surprise « qualité de vie au travail » de la direction. 
Nous voilà revenus de congés pour la plupart d’entre nous et la 
direction nous annonce d’emblée qu’elle a revu son plan de 
production afin de dégager des marges pour faire plus de « FRIC ». 
Cela se traduit par plusieurs jours d’arrêt de production jusqu’à la 
fin de l’année 2017 et pour cela elle a décidé de nous « bouffer » 
nos congés payés restants. La direction va jouer avec le personnel 
(transferts de la 6 à la 8 et inversement), avec les volumes journaliers, avec les intérimaires et 
avec les heures supplémentaires en cas de besoin. 
 

Nos congés payés nous appartiennent et ne doivent en aucun cas servir pour augmenter le 
seuil de rentabilité de PPS. En 50 ans d’existence, c’est bien la première fois qu’on voit une 
telle pratique dans l’entreprise. C’est irrespectueux. La direction se fout de nous !!! 
 

Nous avons bien compris que tout cela ressemble à des mauvais coups en perspective qui 
cachent des nombreuses zones d’ombre sur l’avenir du site. 
 

La direction continue de développer son discours habituel pour calmer les esprits. Visiblement, 
il lui faut éviter la protestation de l’ensemble des salariés et pour cela, elle martèle sans relâche 
« faites-nous confiance on s’occupe de tout ».   
 

Cela ne suffit pas à nous rassurer, ce sont les 400 000 « boites » 8HP promises depuis 2016 et 
des engagements actés noir sur blanc qu’il nous faut pour garantir TOUS les emplois avec des 
embauches en CDI.  C’est pour cela qu’il y a un besoin urgent pour nous salariés de prendre nos 
affaires en main et refuser en bloc la résignation.  Nous ne devons pas attendre les prochains 
coups qui risquent de tomber. 
 

Nous avons toutes les raisons d’être inquiets. Au cours du 1er semestre, la direction a augmenté 
les volumes de production, a fait faire des heures supplémentaires pour ensuite venir nous 
imposer des jours d’arrêt. Voilà sa logique de rentabilité financière… 
Nous devons relever la tête, résister, défendre nos acquis, nos emplois. Nous avons les 
arguments, les points d’appuis pour pousser la direction à revoir sa stratégie en adaptant les 
volumes sans impacter nos CP. 
 

Il nous faut absolument trouver rapidement les moyens de changer la donne. Cela ne se fera 
pas sans l’intervention très massives des collègues.  
 

Alors discutons tous ensemble des suites à donner ! 
 

 
 
 



 

LOI TRAVAIL XXL, 
SE DÉFENDRE FACE AUX PROCHAINES ATTAQUES. 

Le nouveau gouvernement veut amplifier la casse du code du travail. En réalité il 
s’agit bien de la suite du chantier de liquidation de tout ce qui protège le monde du 
travail contre l’exploitation capitaliste et contre les agissements patronaux. 
L’histoire du mouvement ouvrier, c’est une histoire de luttes sociales qui a permis 
pendant des décennies de mettre en place des règles de protection sous la forme 
du code du travail. 

C’est par des mouvements sociaux, des résistances, un rapport des forces favorable 
au monde du travail que le patronat a été contraint d’accepter des règles 
protectrices pour les salariés. Les années de crises, le chômage, la précarité et la 
pauvreté ont, petit à petit, fragilisé le camp des salariés, redonnant ainsi plus de 
poids et de pouvoir aux possédants. Résultats, ces dernières années c’est une 
politique libérale qui remet en cause les acquis, qui reprend ce qui avait été gagné 
par les luttes.  

Cette politique, dite de réforme, est censée répondre à la crise, mais elle la renforce 
au contraire car les capitalistes se réapproprient les richesses sur le dos de la 
population. Et plus ils prennent, plus on est fragile, et plus ils prennent encore. 
Sûrs de leur pouvoir, de leur bon droit, cet accaparement, cette accumulation de 
profits, de dividendes, de fortunes ne s’arrêtent jamais. Et pour faciliter ce vol, les 
gouvernements successifs, toujours au service des plus riches, ajoutent de 
nouvelles attaques.  

Il est urgent et nécessaire de préparer la bataille pour empêcher de nouveaux reculs 
et pour stopper les politiques libérales. Cela dépend de la prise de conscience de 
nous toutes et tous, de notre détermination et de notre mobilisation.  

 

Nous ne devons pas baisser la tête et laisser faire. 
 

Lors de la journée d’action nationale du 12 
septembre 2017, la CGT PPS vous donne d’ores et 
déjà rendez-vous à toutes et à tous qui souhaitez 
descendre dans la rue pour défendre nos droits 
de salariés à 14 h Place Kléber à Strasbourg. 

  

 


